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L'honneur de sept évêques.
Article rédigé par , le Liberté politique 05 février 2016

Il est en France des sujets interdits, sur lesquels s'exprimer aboutit mécaniquement à une
condamnation définitive et sans circonstances atténuantes par le système médiatico-politique. Parmi
ceux-ci, l'avortement tient une place de choix, probablement la première place.

Mgr Aillet, évêque de Bayonne, Lescar et Oloron, bien connu pour sa grande liberté de parole et son souci
constant de rechercher et de dire la vérité, a osé, une nouvelle fois, braver l'interdit en prenant publiquement
une position claire sur le drame que constitue l'interruption volontaire de grossesse.

Il n'est pas bon, dans la France d'aujourd'hui, de faire preuve d'une telle liberté. Le canon, comme à Valmy,
s'est mis de ce pas à tonner. Les premiers salves ont été tirées par une obscure féministe du sud-ouest,
député de son état, bientôt relayée par Madame le Ministre de la famille en personne, indiquant à
l'Assemblée nationale, au cours d'une intervention convenue, que de telles positions réactionnaires
ramenaient notre pays aux heures les plus sombres de notre histoire. A bien l’écouter, cependant, son petit
discours, passablement mensonger et caricatural, ne pouvait que conforter ce que tant de Français pensent
désormais : la liberté d’expression, violemment et publiquement attaquée au sein même de l’Assemblée
nationale par des autorités publiques, est plus que jamais menacée.

Tout au long de son pontificat, le pape Jean-Paul II ne cessa de marteler que l'avortement constituait le
drame le plus grave auquel était confronté le monde. La position de Mgr Aillet s'inscrit naturellement dans
le prolongement de ce que disait le saint pape.

Le déchaînement contre l'évêque de Bayonne a pris des proportions telles que plusieurs évêques lui ont
publiquement manifesté leur soutien, en signant en sa compagnie une déclaration commune. Sans doute
aurait-il fallu que cette tribune, qui s'inscrit dans la continuité de l'enseignement constant de l’Eglise sur le
sujet fondamental de la vie, soit signée par l’ensemble des évêques de France, dans un beau mouvement de
solidarité et d’union épiscopale concernant un constat sur lequel ils ne peuvent être en désaccord.

Quoi qu'il en soit, sept évêques se sont publiquement dévoilés, au risque de subir une nouvelle fois les
foudres du système. Cela est leur honneur. 


